
Une escapade buissonnière  

 

Le Larzac se parcourt de manière aléatoire au milieu des arpents de buis. Guy l'expert mène son 

troupeau aux confins des plateaux, avec pour seuls repères les antennes et le moulin de la 

Couvertoirade. Qu'il pleuve ou qu’il vente, en cette époque printanière n'enlève pas le charme de ce 

lieu isolé ou la vie s'épanouit dans une profusion d'espèces florales. Des tapis d'asphodèles, des 

orchidées à la forme et couleur variée, des touffes d'aubépine et des champs d églantine, des 

anémones nous renvoient au jardin d'éden. Guy devient la star des guides, on le suit aveuglément et 

parfois on le perd de vue a la moindre inattention. On a failli y laisser l'arrière train qui a commis une 

erreur d'aiguillage et malgré le sifflet de Magui, a eu du mal à raccrocher les wagons. Ainsi la 

méthode tire file où arrière garde vigilante s'impose. Une pause pique-nique ensoleillée au milieu du 

maquis permet de ressortir le short et d'alléger les sacs à dos. Car les langues se délient et les gosiers 

s'assèchent en rando. Le retour vers le village des ordres de croisés est digne des pèlerins d'antan 

riant sous cape. Mais le diable du causse a jeté son dévolu. Il y aura une sacrifiée, à qui la pierre du 

Larzac ne fera pas de cadeau, une boiteuse que nous abandonnerons au village afin de rejoindre nos 

modes de transports. Trajet retour sans encombre avec au choix le mode resto routier, ou la route 

express.  

Comme d'habitude on craque pour le Larzac !  

Ghislaine 


